
L
e système capitaliste

entre dans une crise

mondiale, et ce sont

toujours les mêmes qui trin-

quent.

Les profits
du CAC 40
explosent, les

prix aussi, mais

les revenus ne

suivent pas.

Malgré la défaite

de la droite

aux municipa-

les, le gouver-

n e m e n t

Medef-Sarko
accélère ses

réformes libérales. Chaque

jour une nouvelle raison de

descendre dans la rue.

Remise en cause de l’hôpi-
tal et de l'école publique,

attaques du code du tra-
vail. Toujours la même ligne

directrice :

- asphyxier et démante-
ler la fonction publique,

pour donner au privé les

secteurs rentables, et accroî-

tre ainsi les inégalités dans

l’accès à la santé, le loge-

ment, l’enseignement ;

- attaquer les plus fai-
bles, les malades, les retrai-

tés, les familles nombreuses,

faire la chasse aux chômeurs.

Pourtant, on n’économise

pas sur l’intervention de
l’armée aux 4 coins du

monde pour faire régner

l’ordre néo-colonial :

répression antisyndicale en

Kanaky, renfort à l’armée

américaine en Afghanistan.

Mais chaque jour la résis-
tance se construit. Contre

cette politique réaction-

naire, antisociale et raciste,

les luttes mobilisent de plus

en plus largement.

Ils osent lutter
Les sans-papiers qui occu-

pent leurs lieux de travail

pour obtenir leur régularisa-

tion. La jeunesse et les
enseignants pour la défense

d’un service public d’éduca-

tion de qualité pour tous.

Les étudiants tra-

vailleurs sociaux

en lutte pour le

maintien de leurs

c o n d i t i o n s

d’étude. Les sala-
rié-e-s du com-
merce : Carrefour,

La Redoute, ces

palais de la consom-

mation, où les per-

sonnels n’ont pas

de quoi survivre

décemment.

Ils ont lutté, ils ont gagné
Les salariés de ST Micro
electronic à Rousset après

trois semaines de grève, les

salariés de Coca cola, les

ouvriers de Dacia en

Roumanie avec le soutien

des travailleurs de Renault

France... Bâtir un front de
résistance, c’est urgent !
Pourtant, pour l’essentiel, les

partis de gauche et les direc-

tions syndicales restent sou-

mises au calendrier imposé

par le gouvernement, et

refusent de prendre des ini-

tiatives mobilisatrices.

Non aux suppressions d'emploi 
à SANOFI-AVENTIS VITRY

400 postes sur le site et 300 personnes 
travaillant en sous-traitance sont menacés 
par un plan de restructuration prévoyant l’arrêt 

de la production de médicaments sur Vitry.
Pourtant, Sanofi a annoncé 7 milliards d'euros 
de bénéfices en 2006, 7,1 milliards en 2007 et 

en prévoit 7,8 milliards en 2008 ! Une seule année
de profit permettrait de payer 4 000 personnes 

à 2 000 euros par mois pendant 40 ans.
Interdiction des licenciements dans les

entreprises qui font des bénéfices.
Nos vies valent plus que leurs profits !

Avec le soutien de la LCR et d’Olivier Besancenot



Habitants et salariés de
Vitry, nous nous sommes

retrouvés le 17 avril dernier

et avons décidé de nous orga-

niser en comité d’initiative

pour créer un parti antica-
pitaliste suite à l’appel de la

LCR. Il est temps de

construire tous ensemble la

nouvelle force anticapitaliste

pour révolutionner la société.

Il nous faut un grand parti

des travailleuses et des tra-

vailleurs, avec ou sans

emploi, avec ou sans papiers,

une force des quartiers

populaires et de la jeunesse,

une force antiraciste, écolo-

giste, féministe et internatio-

naliste. Son objectif est

d’oeuvrer à une société qui

permettra la satisfaction des

besoins et le partage des

richesses.

Quel programme 
pour ce nouveau parti ?
Comment définir le
socialisme du 21e siècle ?
Quel fonctionnement
démocratique ?
Quel nom choisir ?

Voilà les questions
auxquelles nous
devons répondre
ensemble !

RENDEZ-VOUS...RENDEZ-VOUS... 
Prochaines réunions du comité d’initiatives à Vitry :

mardi 3 juin et jeudi 19 juin : salle de la Gare 11 rue de Chanzy

mardi 1er juillet salle du Chateau 6bis rue de Montebello (place du marché)

Rencontre départementale samedi 7 juin 

maison de la Citoyenneté 25 rue Jean-Jacques Rousseau à Ivry 

Réunion nationale les 28 et 29 juin 2008

Rencontrons-nous sur les marchés de Vitry 

les samedis et dimanches de 10h30 à 12h

C’est parti !

Depuis le 15 avril, des salariés sans papiers
occupent leur entreprise pour réclamer 
des papiers.

Nous les croisons tous les jours dans nos immeubles
et nos bureaux. Depuis des décennies, les travailleurs
sans-papiers occupent des emplois comme nous.

La grande majorité d'entre eux a une feuille de paie,
déclare ses impôts et verse des  cotisations aux 
caisses d'assurance-maladie, caisses de retraite et
Assedic, sans pouvoir prétendre en retour en avoir 
le bénéfice.

La grève des salariés sans papiers est avant tout 
un combat pour la dignité et la pleine reconnaissance 
de leurs droits.

Ils doivent obtenir leurs papiers !

Des papiers pour tous !

Web : http://lcrvitry94.lautre.net - e-mail : npa@lcrvitry94.lautre.net 


